
Des ailes oour contnev
L'enseigne française Fly, spécialiste du mobilier et de la décoration, ouvre une succursale

à la fin septembre. Et la zone commerciale contheysanne prend de l'embonpoint.

E

n mars dernier, Pro-
dega - un des leaders
du commerce de gros
en Suisse - annonçait
son incursion en terre

contheysanne, avec l'ouver-
ture d'une succursale de 4500
mètres carrés: inauguration
prévue pour le 4 octobre pro-
chain. «Conthey, c'est le centre
commercial du Valais», décla-
rait Hans-Peter Gilgen, PDG
du groupe, à l'heure de la visite
du chantier en compagnie de
la presse. La formule trouve
aujourd'hui encore confirma-
tion avec l'arrivée imminente
de l'enseigne française Fly -
entreprise du groupe Manor
en Suisse - spécialiste du meu-
ble et de la décoration à bas
prix, dans la «banlieue» sédu-
noise. Les travaux ont débuté à
la fin de l'hiver, et la surface
commerciale de 4000 mètres
carrés (dont 2500 destinés à la
vente), située sur un terrain
voisin de la station Agip, en

itele
arkt .
onn

' parc et la

société est également sur les
bordure de la route cantonale, Le prochain à Sierre ? rangs pour occuper des locaux Le mobilier commercialisé
ouvrira ses portes au public le Fly est déjà présent en Valais dans le complexe commercial par la société se décline en
30 septembre. au travers de son magasin sierrois mis à l'enquête publi- trois gammes (contemporain,

montheysan «qui connaît un que par Christian Constantin
énorme succès», selon le direc- l'an dernier («Le Nouvelliste»
teur général de Fly pour la du 28 juin 2003). «Ce projet est
Suisse, Daniel Lévy: «Fly est en stand-by, mais toujours
connu des Valaisans et la d'actualité», nous assure-t-on
demande se fait sentir.» La auprès de Fly.
société est également sur les

pop, et nature) qui le situent «à
mi-chemin entre ce qu'Interio
et Ikea proposent sur le mar-
ché», explique encore Daniel
Lévy. «Evidemment, nous ne
serons pas en mesure d'offrir
sur 2000 mètres carrés ce que
nous pourrions proposer sur
20 000, mais l'offre sera riche.»
L'établissement d'un tel com-
merce dans la région devrait
ainsi permettre de compléter
l'offre actuelle dans le secteur, à
en croire les propos tenus par
les deux principaux «concur-
rents» (Conforama et Antha-
matten Meubles SA , voir enca-
dré).

Cette ouverture engendrera
la création de 15 emplois dans
la région, et les responsables
escomptent un chiffre d'affai-
res avoisinant les 7 millions de
francs (la société génère un CA
global de 90 millions) pour
assurer la santé du magasin.

Xavier Filliez

VERCORIN
La Marcelline
donne de la voix
¦ Les jeunes musiciens de
l'école de musique de la Mar-
celline de Grône, âgés de 5 à 25
ans, sont réunis actuellement
en camp à Vercorin pour par-
faire leur formation musicale.

Placés sous la direction de
Bertrand Moren, ils présente-
ront le fruit de leur travail au
terme de ce camp musical.
Quatre concerts apéritifs sont
en effet prévus, à savoir le 13
août à 19 heures au parc à
moutons de Vercorin, le 14
août à 15 h 30 et à 17 heures à
Pinsec et enfin le 15 août à 11
heures au chalet Bellecrête à
Vercorin. . ChS/C

¦ VERCORIN
Cor des Alpes
Au Creux du Lavioz de Vercorin,
initiation gratuite au cor des
Alpes aujourd'hui jeudi 12 août
à 19 h 30.

B CRANS-MONTANA
Coucher de soleil
Pour assister au coucher de soleil
à Bellaui ce samedi 14 août, ren-
dez-vous à 19 h au départ de la
télécabine Crans-Cry d'Er. Apéri-
tif, fondue et cor des Alpes sur la
terrasse.
Inscriptions au 027 485 04 04.

¦ LONŒBOR<3NE
Avis aux pèlerins!
Un pèlerinage mariai est prévu
ce dimanche 15 août à
l'ermitage de Longeborgne avec
messes à 8 h 30 et à 15 h, précé-
dées de la récitation du chapelet

¦ CONTHEY
Randonnée
découverte
Le programme «A la découverte
de Conthey Région» propose
une randonnée accompagnée
par le guide Olivier Flaction le
mardi 14 août. Les marcheurs
arpenteront les alpages de
Conthey et l'étang de Trente Pas.
Départ à 9 heures du Beau-Site.
Inscriptions au 027 346 72 01.

2.

Nicolas Schiner déménagé
Entreposés depuis quarante ans au musée archéologique, les ossements
de l'évêque Nicolas Schiner retrouveront leur sarcophage à Saint-Théodule.

I

l y a os et os. Ceux de l'évê-
que Nicolas Schiner (1496-
1499) devraient quitter
bientôt les boîtes numéro-
tées des réserves du

musée d'archéologie, au
contraire des quelques milliers
d'autres, anonymes pour tou-
jours, conservés dans les
mêmes réserves. C'est que
Bernard Attinger, architecte
cantonal, estime qu' «il est
temps de remettre les ossements
à leur p lace». Pour cet évêque,
Bernard Attinger veut une
sépulture autre qu'une boîte
en carton dans un dépôt.

Toute l'histoire commence
dans les années 60 lorsque les
archéologues sont chargés de
fouiller le sol de l'église Saint-
Théodule, cette église curieu-
sement bâtie dans l'ombre de , , , . . , . , , ,
la cathédrale de Sion On sou- *-e sarcophage de l'eveque, entrepose sous Samt-Theodule, retrouvera sa fonction de tombeau et
lève le dallage, on découvre les sera mis en valeur dans / 'éfi'/'5e- te "°™=lfete
dessous bimillénaires de l'édi- ,, ,, „ 

un mais deux squelettes. Le
deuxième appartient à un
jeune homme inconnu, mort à
plusieurs siècles d'intervalle
du premier. Le mystère inspira
un roman policier à l'archi-
tecte de la ville de Sion, Char-
les-André Meyer.
Mise en valeur du tombeau
Un squelette, deux squelettes,
qu 'importe, là n'est pas la
question. Bernard Attinger
entend bien permettre aux
deux larrons de continuer à se
partager la même éternité.
L'analyse technique des osse-
ments est terminée depuis
belle lurette et «la conservation
peut être assurée dans une
sépulture». Cependant, il y a
un hic. Impossible de remettre
la pierre tombale en place,
avec le sarcophage en dessous,
puisque il n 'y a plus de des-
sous justement. Le sous-sol de

B. Attinger et la pierre tom-
bale de Nicolas Schiner.

le nouvelliste

Saint-Théodule, excavé, est
régulièrement visité par les
guides de la ville de Sion. Les
touristes adorent, malgré l'état
de délabrement des lieux, mais
c'est une autre histoire. Ber-
de délabrement des lieux, mais Sur cette miniature de 1513, Nicolas Schiner transmet les Evangi-
c'est une autre histoire. Ber- les à son neveu Mathieu. zentraibibiiothek-iuceme
nard Attinger a donc chargé
l'architecte Marie-Hélène un projet qui remettrait en plaque métallique. Les artistes
Schmidt-Dubas de cogiter sur valeur les différents éléments Yves Tauvel et Charles Duplain
une remise en état de cette du tombeau , toujours dans le sont mandatés pour donner
sépulture, à un emplacement bras sud du transept. Le sarco- un décor contemporain à cette
adéquat. Cette consultation de phage du premier Schiner, fermeture. La pierre tombale,
la présidente de Sedunum creusé dans une architrave avec son relief renaissant, sera
Nostrum a permis d'aboutir à romaine, sera fermé par une disposée contre le mur. En

2005, Nicolas Schiner et son
acolyte réintégreront leur sar-
cophage où ils feront , ainsi que
l'espère Bernard Attinger, de
vieux os.

Véronique Ribordy


